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Vu sur la lucarne  
~ La télé et moi ~ 

8 min – 2 personnages 
 

Si vous jouez ce texte, soyez sympa, déclarez-le à la SACD* 
 
 
Invité : C’est sympa de m’avoir invité… 
Finaud : Ça me fait plaisir. 
Invité : C’est couillon, hein, mais je suis accroc. 
Finaud : Je comprends, ne t’en fais pas. Moi aussi, tu sais… 
Invité : Je ne savais pas que tu regardais cette série… 
Finaud : Je n’en loupe pas un épisode !  
Invité : Comme quoi… 
Finaud : Ah ! Si, une fois. Y’avait une réunion à l’école… 
Invité : T’as des enfants ? 
Finaud : Non, pourquoi ? 
Invité : C’est… Non, non, rien… Tiens, j’ai apporté des chips. Je n’avais rien chez moi, j’ai 
pris le premier truc qui est venu. 
Finaud : Super ! 
Invité : J’ai eu peur de ne pas arriver à l’heure, dis donc, ça bouchonnait… 
Finaud : Ah ! C’est ça, les quartiers résidentiels… Tout le monde rentre au même moment. 
Invité : Bon, ça ne devrait plus tarder à commencer, là… 
Finaud : Ben oui, dis donc ! On papote, on papote… 
Invité : On va où ? 
Finaud : Hein ? Ben on reste ici… Je vais chercher des bols pour les chips. 
 
Finaud sort. Invité regarde autour de lui en réfléchissant. 
 
Invité : On reste ici… Je ne comprends pas… Il a une télé qui descend du plafond ? Non, ça 
n’a pas l’air possible… Un truc m’échappe… 
 
Finaud revient. 
 
Finaud : Voilà. Tu veux une chaise ou tu préfères rester debout ? 
Invité : Je… Je ne te suis pas très bien. 
Finaud : Elle était pourtant simple, celle-là… Chaise, assis ; ou debout… Ben debout, quoi. 
Invité : Euh… On ne se met pas sur le canapé ? 
Finaud : Tu rigoles ? C’est trop loin… 
Invité : Je… Ben comme toi, alors… 
Finaud : Debout, d’accord. Flûte, j’ai oublié les accessoires… 
 
Finaud sort laissant Invité inquiet. 
 
Invité : Qu’est-ce qu’il me raconte, là… Les accessoires… J’espère qu’il ne croit pas que… 
 
Finaud revient. 
 
Finaud : Voilà. Dans la petite boîboîte. 
Invité : Euh… On est bien d’accord que je suis venu pour regarder la série, hein ? 
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Finaud : Ben oui, pourquoi ? 
Invité : Non, parce que les accessoires… Je ne voudrais pas que tu imagines… 
Finaud : Les accessoires… Ah ! Non ! Non, non, pas ce genre d’accessoires ! T’es fou, toi ! 
Invité : J’ai eu peur, un moment. 
Finaud : Non, non, t’es pas mon genre… Enfin, non, je veux dire, ce n’est pas mon style. 
Enfin, je ne veux rien dire de particulier, en fait. 
Invité : Oui, oui, non, non… 
Finaud : Tiens. Voilà pour toi. 
Invité : Des jumelles… 
Finaud : Je t’ai laissé les meilleures. Celles-là, je ne sais pas ce qu’elles ont, quel que soit le 
réglage, il y a un truc qui reste flou… 
Invité : T’as une mini-télé ? 
Finaud : T’es bête, toi… Je n’ai pas de télé ! Ça coûte trop cher, ces trucs-là… A l’achat, la 
taxe, ça tombe toujours en panne… Non, non, t’es fou… 
Invité : Mais pour la série ? 
Finaud : On regarde chez le voisin. Par la fenêtre. Allez, viens, ça ne devrait pas tarder à 
commencer… 
Invité : On regarde la série chez le voisin ? 
Finaud : Oui. Ce soir, il n’y a pas de réunion à l’école, c’est bon, ils sont là. Et ils regardent 
toujours la série. C’est comme ça que je l’ai découverte. Mon vieux, depuis, je n’en loupe 
plus un, d’épisode ! 
Invité : Tu… C’est… Alors là… 
Finaud : Ben quoi ? Allez, prend tes jumelles, tu vas louper le début. 
Invité : Non, mais on va vraiment regarder la série à la jumelle ? 
Finaud : Oui, oui. Tiens, tu vises, c’est la fenêtre en face sur la droite. Ce sont les mieux : ils 
ont un grand écran et en général, ils ne regardent que des trucs que j’aime. La maison de 
l’autre côté, là, c’est reportage historique et émission politique, c’est d’un barbant… Tu vois ? 
Invité : Oui, oui… Je vois… Je n’en reviens pas qu’on regarde une série comme ça, mais je 
vois… 
Finaud : Ah ! Voilà, ça va commencer. Dès que la femme s’assoit, c’est que ça commence. 
Invité : J’ai l’impression de vivre dans un monde parallèle… 
Finaud : Qu’est-ce que je disais ! C’est le générique ! Ahah ! Ah ! Comment je suis fort ! 
Invité : Mais le son ? Comment on fait pour le son ? 
Finaud : Le son ? Quel son ? Pas besoin de son… 
Invité : Non, mais déjà, là, de ne pas avoir entendu la musique du générique, ça me perturbe 
alors si je n’ai pas les voix, en plus… 
Finaud : Je l’ai jamais entendu ! Tu ne veux pas le fredonner ? 
Invité : Je ne sais pas si je vais pouvoir tenir... Quand tu m’as invité, je croyais… 
Finaud : Ne t’en fais pas, on comprend très bien sans le son. Comment il ferait, les sourds, 
sinon, hein ? Tiens, regarde, je te le prouve ; tu me dis si je me trompe. Alors, dans les 
épisodes précédents… Ah ! Oui, là, c’est quand ils allaient faire un truc grave. 
Invité : Là, ils se mettaient d’accord pour le plan. 
Finaud : Ben tu vois ? J’avais bon. Là, il découvre qu’elle le trompe. 
Invité : Ouais… 
Finaud : Là, il s’aperçoit qu’il s’est fait avoir. Il y a un truc, je ne sais pas quoi, mais la 
construction ne se fera pas. 
Invité : Ils ont trouvé un cadavre en creusant les fondations. 
Finaud : Détail. J’aurais fini par le savoir dans cet épisode : ils vont bien nous montrer le 
corps ou des policiers… Là, il lui révélait la vérité sur ses origines ? Je t’avoue que je n’ai pas 
bien compris. 
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Invité : Il lui disait que c’était lui le cambrioleur. 
Finaud : Ouais, je n’étais pas loin… Mais je m’en doutais, remarque. 
Invité : Non, mais ce n’est pas la série ! C’est… C’est… C’est du n’importe quoi 
approximatif ! Du spectacle de guignol ! 
Finaud : Ayé, ça commence. Chut. Tu vas voir que c’est plus facile à comprendre qu’on ne 
croit. A part la blondasse qui joue toujours pareil… Ben tiens, la voilà. 
Invité : Elle s’appelle Dorothy. 
Finaud : Ouais, bon, on n’a pas besoin de prénom pour comprendre… C’est la blondasse, 
quoi… Là, regarde, elle fouille. Je savais bien qu’elle magouillait quelque chose… 
Invité : Elle cherche des preuves pour innocenter son père. 
Finaud : Ah, c’est son père l’autre type ? Tu vois, tu as bien fait de venir, j’apprends des 
trucs. Ah… Voilà quelqu'un, dommage pour elle… 
Invité : C’est Ruby, c’est lui le vrai coupable. 
Finaud : Oui, j’avais bien vu qu’il n’était pas fiable, ce mec. Je ne l’aime pas trop. 
Invité : Mais c’est sûrement lui qui a tué Doug, on devait l’apprendre ce soir !  
Finaud : Alors on va l’apprendre, calme-toi… Tu veux des chips ? 
Invité : Mais on ne comprend pas ce qu’ils disent, là ! Ce n’est pas possible de suivre comme 
ça ! 
Finaud : Eh ! Ce n’est qu’une série américaine qui dure depuis six ans… Pour faire traîner 
comme ça, faut être assez banal… Donc, si on est logique, ton Ruby, il ne l’invite pas à dîner 
mais il lui demande ce qu’elle fait là et l’autre trouve un bobard style « j’ai entendu un bruit » 
ou « je vous cherchais » ou « Ah ! Ben voilà ma boucle d’oreille »… 
Invité : Non, non ! Je ne tiendrai pas comme ça ! 
Finaud : Ben où tu vas ? 
Invité : Chez ton voisin ! Quitte à regarder sur sa télé, autant le supplier de me laisser rentrer. 
Finaud : Pas bête, ça… Je n’y avais jamais pensé… Vas-y, je te regarde faire, je verrai si ça 
vaut le coup que je lui demande pour moi la prochaine fois… (Invité est sorti) Il aurait dû y 
aller plus tôt, il est en train de tout louper, là ! 
 
* Pour plus de détails sur la déclaration à la SACD, rendez-vous sur mon site  
http://ericbeauvillain.free.fr 
 


